
«Moi je m’appelle Calinours
et j’aime beaucoup faire les courses.
Je connais tous les marchands
dans les bois et dans les champs.
Moi je m’appelle Calinours
et je suis toujours content.»

«Bonjour mademoiselle l’abeille.
Je voudrais du miel.»
«Miéli miélo, en voilà un bon kilo.»



«Bonjour monsieur le hamster.
Je voudrais des pommes de terre.»
«Patati patato, en voilà un bon kilo.»

«Bonjour madame la tortue.
Je voudrais de la laitue.»
«Saladi salado, en voilà un bon kilo.»



Calinours n’a pas encore
dépensé tout son trésor.
Il continue son marché :

«Bonjour mademoiselle la fouine.
Je veux un sac de farine. »
«Bongati bongato, en voilà un bon kilo. »



«Bonjour madame la poule d’eau.
Je voudrais des berlingots.»
«Gourmandi gourmando, en voilà un bon kilo.»

«Bonjour mademoiselle souris.
Je veux un gros sac de riz.»
«Riquiqui riquoquo, en voilà un bon kilo.»



Enfin les courses sont faites,
la pièce d’or est dépensée.
Mais le panier est bien lourd,
Calinours est fatigué.

Il dit : «Ouf ! »
Il s’assoit, gros patapouf,
et s’endort comme un bébé.

Calinours rêve à des choses,
mais pendant qu’il se repose,
monsieur le blaireau s’approche.
Il le réveille et lui dit :
«Calinours, écoute,

j’ai un beau chapeau,
un chapeau de bécassine,
si tu me donnes ta farine
tu peux avoir mon chapeau,
parole de blaireau !»




